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SUITE DE LA PAGE PRECEDENTE

L'étain-
symbole
en place, à l'échelle planétaire. Et par la volonté
des pays «consommateurs», c'est-à-dire industrialisés.

D'abord, il s'agit pour eux de retarder encore
— ou si possible d'empêcher — la ratification de
l'accord multiproduits proposé par la Conférence
des Nations Unies sur le commerce et le développement

(CNUCED). Comment voulez-vous constituer

un fonds commun de 18 produits (dont
l'étain) quand un stock régulateur ne parvient pas
à régulariser un seul marché?
Par ailleurs, l'image de cette belle institution de la
place financière et commerciale londonienne qu 'est
la Bourse des métaux en a pris un sérieux coup.
Déjà, le volume des transactions sur les autres
métaux non ferreux a diminué de moitié depuis la

DOSSIER DE L'ÉDITO

La Suisse
et l'étain
Après avoir longuement observé la situation, la
Suisse a rejoint les rangs des pays consommateurs
membres du Sixième Accord international sur
l'étain. C'est à l'unanimité que les Chambres fédérales

en ont décidé la ratification, le 8 octobre
1982, soit après un été particulièrement chaud sur
le marché de l'étain (cf. DP 645/15.7.1982).

A la lumière des événements récents survenus à la
Bourse londonienne des métaux, il vaut la peine de
relire certains passages du Message, daté du 20 janvier

1982, par lequel le Conseil fédéral proposait
l'adhésion au Sixième Accord.
«Les structures de production et de consommation
de l'étain représentent les conditions quasi idéales

fermeture du comptoir de l'étain. Au profit de
New York bien sûr, où le commerce des matières
premières minérales tend à se concentrer dangereusement.

Le vieux continent ne pèse plus lourd suites

marchés mondiaux: il ne restera bientôt plus
qu'un marché du sucre blanc à Paris (d'ailleurs
fermépour spéculations scandaleuses au milieu des
années septante). Et Londres conservera le thé, un
commerce très particulier, où les cours ne se fixent
pas en hurlant à la corbeille, mais en négociant
poliment dans tes salons.

Autrefois symbole d'un commerce bien organisé
sous l'égide d'un accord-modèle, le marché de
l'étain est devenu un lieu d'affrontements sauvages
— comme tous les «spots markets», du pétrole à
Rotterdam ou de l'or à Hong Kong. Et l'étain lui-
même représente bien le sort cruelfait aux produits
livrés par des pays endettés ou commercialisés sur
des places en déclin. Y. J.

pour un cartel de producteurs.» (Message, ch. 14.)
«Dans le cadre du programme intégré pour les
produits de base de la CNUCED, l'accord sur l'étain
revêt une importance particulière, et ce à deux
points de vue. Tout d'abord, il représente pour un
grand nombre de matières premières un modèle de

stabilisation des marchés mondiaux par un stock
régulateur qui a fait ses preuves dans la pratique.
Ensuite, il constitue un des piliers de la mise en

œuvre et du fonctionnement du Fonds commun
pour les produits de base.» (Loc. cit.)

«Pour un produit de base tel que l'étain, la sécurité
de notre approvisionnement dépend essentiellement

du bon fonctionnement et de la transparence
du marché mondial, d'une base d'approvisionnement

aussi large que possible, ainsi que de stocks
suffisants. Il importe également que les prix à la

production soient raisonnables, car ils contribuent
à maintenir la stabilité politique, la prospérité éco¬

nomique et un climat d'investissement favorable
dans les pays exportateurs et, partant, un
approvisionnement régulier du marché. Etant donné que
l'accord international sur l'étain influe de manière
positive sur ces différents facteurs, notre adhésion
augmenterait la sécurité de notre approvisionnement.»

(Message, ch. 15.)

Pour les angoissés: les réserves d'étain stockées en
Suisse correspondent à plus de six mois de consommation

normale — sans compter les possibilités de

substitution. Et pour les économes: la qualité de

membre de l'accord lui coûte une contribution de

Tordre de vingt-cinq à trente mille francs par an

aux frais administratifs du Conseil international de

l'étain. Et une contribution, partiellement versée

en 1983, de deux à trois millions à la constitution
du stock régulateur.

ÉNERGIE

Près de 24%
d'économie
Alors que les producteurs d'électricité continuent
de tirer la sonnette d'alarme et nous prédisent un
sombre avenir énergétique si la construction de

centrales nucléaires ne se poursuit pas — voir la

nouvelle campagne publicitaire de la Fédération
romande pour l'énergie — il faut inlassablement
répéter que les économies d'énergie constituent la

source énergétique la plus abondante et la plus
économique.

Depuis le 1er juin 1980 le canton de Bâle-

Campagne dispose d'une loi sur l'énergie. Accueillie

avec scepticisme et parfois ironie — on ne
contrôle pas la consommation énergétique avec des

articles de loi, les administrés sont excédés par la

multiplication des règlements — cette œuvre de

pionnier porte ses fruits. Pour preuve les résultats
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